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Le monde scolaire

Le collège de l’Abbaye poursuit sa mu-
tation, s’adapte aux conditions nouvel-
les imposées par la réforme de l’ensei-
gnement secondaire et l’introduction
d’une nouvelle Maturité. Les anciennes
sections (Littéraire, Scientifique, Mo-
derne et Socio-économique) sont appe-
lées à disparaître. La Maturité 2002 sera
la dernière du régime ancien. Depuis
plusieurs années, le corps professoral
s’est penché sur cette évolution des étu-
des gymnasiales. Peu à peu les nouvel-
les règles entrent en application. Désor-
mais, l’étudiant se voit octroyer la pos-
sibilité de choisir entre diverses options
qui offrent un cadre d’études moins ri-
gide que l’actuel système. Enfin, aux
examens traditionnels (écrits et oraux)
s’ajoutera pour les élèves de 4e et 5e an-
nées, l’obligation de rédiger un travail
de maturité dont la teneur devrait être
proche des travaux de séminaires à l’en-
trée à l’université.

Permettre la réussite du cursus scolaire
est le souci permanent des parents et des
enseignants. Consulté régulièrement, le
Forum des Parents apporte ses proposi-
tions pour une meilleure gestion des
études. Dans les questions débattues
cette année, celle de la toxicomanie ré-
pandue chez les jeunes reste évidem-
ment un sujet très important d’inquié-
tude. Établir des mesures de protection
est un objectif primordial.

Le corps professoral a pris des initiati-
ves visant à assurer une meilleure effi-
cacité dans le travail. De nombreux élè-
ves des classes de 5e année participaient
à une session de gestion du stress à Fri-
bourg et à Lausanne. La démarche, in-
titulée Matu en dé-stress, a été couron-

née de succès, et suivie de conférences
depuis cette date. Internet, l’informati-
que, la maîtrise des nouvelles technolo-
gies de l’information et de la commu-
nication (TICS) sont absolument indis-
pensables dans l’enseignement. Un
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groupe de professeurs est en train d’éla-
borer des projets pour leur meilleure uti-
lisation au service des élèves.

Dans ce contexte de changements, le
Conseil rectoral avait organisé l’année
dernière un audit, supervisé par
M. Jean-Jacques Martin, Professeur de
français et membre de ce conseil. Un
institut genevois d’études statistiques a

dépouillé plus d’un millier de réponses
provenant des professeurs, des élèves et
d’un grand nombre de parents. Les ré-
sultats furent rendus publics à
l’automne. Toute la vie du collège —
l’enseignement, les activités extra-sco-
laires, les services administratifs, les con-
ditions de vie des demi-pensionnaires
et des internes — a été passée au crible
de la critique. Le Collège de l’Abbaye
garde une bonne image de marque.

Néanmoins des améliorations sont sou-
haitées sur plusieurs points. Il est dé-
sormais du ressort de la direction du
Collège et de la Procure de l’Abbaye de
prendre les mesures les favorisant.

Au service de la jeunesse du canton de-
puis des siècles, le Collège de l’Abbaye
est chargé d’une mission éducative re-
connue par le pouvoir politique. Des
accords ont été signés à plusieurs repri-
ses. Paraphée par M. Serge Sierro, Con-
seiller d’État, chef du Département de
l’Éducation, de la Culture et du Sport,
par Monseigneur Joseph Roduit, Abbé
de Saint-Maurice et par M. le chanoine
Franco Bernasconi, Procureur, la Con-
vention du 26 avril 2001 engage l’Ab-
baye jusqu’en 2020. La Congrégation
des Chanoines conserve cette responsa-
bilité séculaire. De nouvelles clauses
précisent pour les prochaines années les
obligations réciproques, spécialement fi-
nancières, du canton et de l’Abbaye dans
la direction de l’établissement gymnasial
agaunois.

Vie culturelle

Le programme culturel de l’année fut
particulièrement intéressant. Concerts,
représentations théâtrales, conférences,
rien n’a manqué : autant d’excellentes
occasions pour les élèves de vivre de
beaux moments d’émotion ou de satis-
faire une curiosité intellectuelle en éveil.

Citons pour les étudiants en 1e, 2e et 3e

années dans le domaine musical, un
concert impromptu sur l’art de la fu-
gue de Jean-Sébastien Bach (24 octo-
bre), une représentation de La Flûte
enchantée de Mozart (début décembre),
une initiation à la musique interactive

L’affiche des Poissons rouges.
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présentée par le musicien
Christophe Felley le 17 janvier et une
autre à la Sonate le 5 avril.

Le théâtre reste un enchantement. Le
grand acteur français Jacques Weber a
offert un remarquable récital littéraire
en octobre. Au mois de janvier, la Com-
pagnie François Marin (ancien du col-
lège) s’est attaquée avec brio à une adap-
tation d’un monument de la littérature
russe, la Légende du Grand Inquisiteur
tirée des Frères Karamazov de
Dostoievski. Avec une grande sobriété,
les deux acteurs Marc
Mayoraz et Raoul Teuscher
ont su rendre le dilemme
évoqué par le grand écrivain
russe entre les valeurs évan-
géliques et la réalité tragi-
que du monde. Les jeunes
acteurs de la troupe du col-
lège, dirigée par Bertrand
Roduit, professeur de fran-
çais, ont joué au début mars
une pièce contemporaine
du répertoire français, Les
Poissons rouges, comédie
douce-amère de Jean
Anouilh.

Deux moments forts de découverte de
l’art littéraire furent proposés au cours
du premier semestre. Plusieurs classes

ont pu entendre l’écrivain
français Michelle Tour-
neur : cette romancière ta-
lentueuse témoigne de son
expérience d’auteur et de la
nécessité d’un travail inces-
sant pour bâtir une œuvre
littéraire. Maurice Chappaz
a une dette immense envers
les chanoines de l’Abbaye,
ses professeurs. Sa vocation
est née à cette époque bé-
nie des études gymnasiales

dans les années trente, guidée par Ed-
mond Humeau et les chanoines Nor-
bert Viatte et Paul Saudan. À l’hiver de
sa vie, les hommages lui sont rendus :
le dernier en date fut la remise des insi-
gnes de Commandeur des Arts et des
Lettres, ordre français destiné à récom-
penser auteurs et artistes, le 21 mai 2001
à Martigny. Quelques mois auparavant
(4 novembre), l’Assemblée des Anciens

La classe de 2 E Sciences.

Désirée, SAbrina et Marie surprises par le photographe.
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du Collège a tenu à lui montrer son ad-
miration. Le Testament du Haut-Rhône,
œuvre très forte de Chappaz, a fait l’ob-
jet d’une lecture publique à laquelle de
nombreuses classes purent assister en
première audition. Lors de la journée
officielle, Maurice Chappaz a rappelé à
une assistance subjuguée avec
quelle intériorité il fallait lire son texte :
son intervention fut un moment de grâce.

Il faut ajouter également plusieurs con-
férences sur différents sujets traitant de
l’économie, de la société ou des scien-
ces. Présenté par Nicolas Buttet, fon-
dateur du mouvement
Eucharistein, le Professeur
Debinski de Fribourg évoque
la « dette du sud » (16 no-
vembre). Le groupe Unesco
du collège organisait le
29 novembre des débats sur
les Droits de l’Enfant. En jan-
vier, Mademoiselle Laurence
Équey, cadre à l’agence de pu-
blicité Hermès Communica-
tion de Genève, permettait
aux élèves de 4e et 5e socio-éco-
nomiques de découvrir et de

démythifier le monde du mar-
keting et de la publicité à tra-
vers une excellente présentation
d’exemples pratiques réels.

Semaine culturelle

Chaque année, vers la fin no-
vembre ou au début décembre,
une semaine entière est consa-
crée à un pays, une culture, un
thème. Aussi entre le 20 et
24 novembre, le collège a vécu
à l’heure britannique. Monsieur

David Henderson, professeur d’anglais,
fut le maître d’œuvre de tout un ensem-
ble de conférences, concerts, débats.
Darwin, Stuart Mill, Shakespeare, Tur-
ner furent tour à tour présents, des ex-
perts de la société britannique ont évo-
qué la presse anglaise, le football
d’outre-manche, la religion anglicane ;
l’esprit britannique a gagné les élèves :
chaque jour un Speaker’s corner comme
celui du Hyde Park a permis à de nom-
breux étudiants de se lancer dans des
joutes oratoires.

La Grande-Bretagne sans sa Famille
royale serait-elle ce qu’elle est ? À l’ins-

Pendant la pause, dehors…

Pendant la pause, à l’intérieur…
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tar des usages universitaires pratiqués
dans ce pays, un débat opposa un dé-
fenseur des valeurs républicaines et un
partisan de la tradition monarchique.
Les élèves présents se sont prononcés sur
la place de ce régime politique : en pays

républicain, il eût été surprenant d’as-
sister à la victoire d’un pouvoir jugé
appartenir au passé ; il n’empêche
qu’une minorité a soutenu sans com-
plexe ce système ou… du moins a mon-
tré une sympathie pour son défenseur.

Le corps professoral a cependant béné-
ficié d’une attention particulière : les élè-
ves ont certes eu droit à une « cup of
tea », mais les enseignants, heureux maî-
tres… purent déguster un choix de
grands whiskies.

Sport

Nos jeunes sportifs excellent dans de
nombreux sports. À l’automne, au 15e

Meeting d’Athlétisme inter-collèges
Franco-suisses-romands, les athlètes du
Collège ont brillé en décrochant le
meilleur classement chez les garçons
comme chez les filles.

Récemment, le 17 mai dernier, un heu-
reux tirage n’a pas pour autant favorisé
l’équipe de football du collège arrivée
3e au Tournoi du championnat de foot-
ball inter-collèges Franco-suisses-ro-
mands. De mauvaises conditions clima-
tiques ont joué les trouble-fête et em-
pêché les Agaunois de s’imposer comme
ils le méritaient.

Nous ne pouvions terminer ces lignes
sans évoquer notre jeune champion
Stéphane Lambiel. Élève en 2e Scien-
ces, le jeune Saxonin s’est hissé en quel-
ques mois au niveau des grands cham-
pions européens de patinage : après
avoir conquis le titre de champion
suisse, il a brillamment participé aux
championnats d’Europe de patinage ar-
tistique qui se sont déroulés à Bratis-
lava (Slovaquie) en février. Âgé de 15
ans, Stéphane est sans nul doute pro-
mis à de grandes espérances.

Souvenir

Le 18 mai, une assistance nombreuse
entourait Madame Mireille Revaz, ses
enfants et sa famille lors de la messe de
sépulture de César Revaz, célébrée à la
Basilique. Une maladie implacable a ter-
rassé en quelques mois notre ami et an-
cien collègue César, parti l’année der-
nière à la retraite.

Michel Galliker

Merci pour le sourire !




